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Dès la fin du XIXe siècle, les bienfaits du climat montagnard sur la santé sont 
reconnus. Au lendemain de la première guerre mondiale, maisons d’enfants, 
médicales ou non, puis colonies de vacances s’implantent à Megève.
L’ouverture des sports d’hiver au plus grand nombre et la nécessité de rentabiliser 
les équipements conduisent, dans la deuxième moitié du XXe siècle, à la mise en 
place de nouveaux types d’hébergements, comme les villages de vacances ou les 
résidences de tourisme.
À Megève où le développement de la ville s’est fait sans plan d’ensemble, le chalet 
individuel et l’hôtel traditionnel sont la règle.
Les projets de stations de haute altitude reposent sur le nombre de lits dont 
l’importance, établie dans les plans d’aménagement, est liée aux potentialités du 
domaine skiable. C’est la personnalité des concepteurs, architectes-urbanistes et 
promoteurs qui donne son caractère unique à chaque site.
À Courchevel 1850, L. Chappis prévoit chalets, immeubles collectifs ou hôtels 
dans des zones différentes selon la topographie du terrain.
À Avoriaz, les chalets individuels sont disposés entre les immeubles, alors qu’aux 
Arcs, le promoteur R. Godino fait le choix d’une station composée pour l’essentiel de 
résidences collectives de façon à limiter l’urbanisation du site. Avec les architectes-
urbanistes de l’Atelier d’architecture en montagne G. Rey-Millet et G. Regairaz, il 
donne priorité aux immeubles collectifs et limite les programmes individuels 
à quelques unités (soixante environ) concentrées en trois lotissements (les 
Pointus, les chalets mitoyens des Deux-Têtes, le Jardin Alpin).
Flaine et Les Karellis ne connaissent que les résidences collectives.

Diversité des modes 
de résidences

S Avoriaz. Quartier des Dromonts. Chalets et immeubles.
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Chalet Arkéta. J. Labro, 1979.

L’espace de vie est aménagé sur trois travées en éventail. Les 
circulations sont disposées dans la partie intérieure et distribuent 
les différents niveaux par une succession de volées d’escalier aux 
orientations variées, reliées par des passerelles.
Le séjour se trouve dans la travée centrale dont l’espace se développe 
sur toute la hauteur jusqu’à la toiture, et s’ouvre sur le panorama par 
un angle de 150°. Salon et salle à manger occupent les deux autres 
travées. Les pièces du niveau supérieur communiquent avec le séjour : 
la chambre à l’est par une galerie adossée au mur de refend évidé et 
la bibliothèque « perchoir » par une galerie de bois au garde-corps en 
tasseaux, aux multiples inclinaisons. Ce parcours sinueux, indépendant 
de la structure porteuse, révèle la diversité de l’espace sous toiture. 
Le séjour et le salon sont reliés par une cheminée en brique dont le 
foyer est ouvert de part en part.
Le mur de refend principal séparant le séjour de la salle à manger est 
évidé au maximum pour libérer les vues, les passages et la lumière 
entre les pièces. Il forme un arc de béton dont les courbes peintes 
en blanc se mêlent au jeu des planches de bois des galeries et des 
escaliers.
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s Plan du rez-de-chaussée haut et de la mezzanine. Esquisse, 
J. Labro, [1979] (A. privées).

A La galerie sous toiture traverse les murs de refend évidés 
et donne accès à la bibliothèque et aux chambres.



1110
11

Avoriaz

Chalet Love. Collectif Architecture, 1969.

Ce chalet, construit pour Jean-Louis Servan-
Schreiber, alors patron de presse, s’élève sur 
le rebord de la butte des Dromonts, offrant 
une vue exceptionnelle vers l’ouest et le sud. 
Le volume principal occupant la plus grande 
surface du chalet, avec le séjour sous toiture 
et les chambres au-dessus, est dessiné sur 
un plan en quart de cercle, prolongé par une 
terrasse en belvédère sur la vallée. Le séjour 
offre une grande transparence vers les 
paysages grâce à sa façade traitée en baies 
vitrées. Cette transparence se prolonge dans la 
salle à manger dont les fenêtres continues, à la 
façon d’un bow-window, donnent la sensation 
de déjeuner à l’extérieur par tous les temps.
Quatre demi-fermes assemblées composent 
la charpente, chacune soulagée par un pilier 
de bois rond, séparant le salon des autres 
espaces.

Chalet Sud. Atelier d’architecture d’Avoriaz, 1966.

Le chalet, également implanté sur le rebord de la butte des 
Dromonts, est l’un des premiers de la station. L’entreprise 
Charles Frères de Saint-Martin-de-Bouillac (Aveyron) réalise 
la charpente formée de grands arbalétriers courbes en bois 
lamellé collé. L’espace libre sous charpente comprend le 
séjour ouvrant sur la terrasse, aménagé sur deux niveaux 
décalés d’un demi-étage, le coin repas et une petite cuisine 
fermée, lambrissée et laquée de bleu. Une cheminée en 
brique, composée de voûtains imbriqués, est accolée à la 
volée d’escalier courbe reliant les deux niveaux du séjour. 
La lumière pénètre dans cet espace sous toiture par de grands 
vitrages verticaux traités comme des lucarnes ouvertes dans 
le versant sud.

S Chalet Love. Plan des niveaux 0 et +1,05. Collectif Architecture, 
15 juin 1969 (AC Morzine).

s Chalet Love, séjour et coin repas sous toiture.

a Chalet Sud, coin repas.

a Chalet Sud, coin feu.

s Chalet Sud, coin séjour et coin repas sous toiture.
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Entre 1920 et 1980, les stations de sports d’hiver construites dans les Alpes 
ont été de véritables laboratoires d’urbanisme et d’architecture. À travers la 
présentation de six d’entre elles (Megève, Courchevel 1850, Flaine, Avoriaz, Les 
Arcs et Les Karellis), les auteurs montrent comment les concepteurs ont répondu 
à ces nouvelles commandes par des créations originales propres à chaque site.

Grâce à de nombreuses illustrations, découvrez ces stations depuis leur 
fondation : du domaine skiable aux stations sans voiture, du chalet skieur au 
studio cabine, l’ouvrage témoigne du caractère novateur de ces aménagements. 
Rarement montrés, les intérieurs rivalisent eux aussi d’ingéniosité.
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